
 

 
 
 
 
 
 

À l’occasion du  

centenaire de la naissance de Joseph Wresinski,  

 

Christian Gillet 

Président du Département de Maine-et-Loire 

 

Frédérique Drouet d’Aubigny 

Secrétaire départementale chargée de la culture, du patrimoine et des archives 

 

ont le plaisir de vous convier à l’inauguration de l’exposition  

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

  

 

 

Lundi 16 octobre 2017 à 18 h 30 

 

 

Archives départementales de Maine-et-Loire 

106, rue de Frémur  

49000 Angers 

 

 
 
 
 



  

 
 
 
 
 

 

 

LE DÉPARTEMENT, UN ACTEUR MAJEUR  

DE LA SOLIDARITÉ EN ANJOU 

 

À la veille de la Journée internationale du refus de la misère, et au moment où le 
Mouvement ATD Quart-Monde commémore le centenaire de la naissance de son 
fondateur, il convient de rappeler que de nombreuses compétences sont confiées au 
Département dans le domaine des Solidarités.  

Ainsi, le Département joue un rôle essentiel dans le soutien aux personnes 
fragilisées par l’âge, le handicap, les difficultés familiales ou le contexte 
économique. Chef de file de l’action médico-sociale, il accompagne les habitants 
du Maine-et-Loire tout au long de leur vie.  

Dans le domaine de l’insertion, le Département fait de l’emploi sa priorité pour 
favoriser l’accès et le retour à l’emploi. Les bénéficiaires du RSA et les jeunes sont 
les principaux concernés.  

Le Département souhaite également réaffirmer sa vocation à renforcer les 
solidarités humaines sur l’ensemble du territoire, notamment par l’adaptation 
de l’offre et la redéfinition de ses priorités d’intervention. Il mène des actions ciblées 
pour favoriser l’accès et le maintien dans les logements des publics défavorisés, 
résorber les situations d’habitat indigne, de précarité énergétique et d’inadaptation 
du logement, et encourager la cohésion et la mixité sociale et développer une offre 
de logements adaptés aux besoins des populations spécifiques.  

Dans le cadre du projet de mandature « Anjou 2021 », le Département s’est fixé 
pour objectifs une meilleure prise en compte des nouveaux besoins de la 
population en intégrant le vieillissement mais aussi la croissance soutenue de la 
jeunesse ainsi qu’un accroissement de la précarité pour une partie de ses habitants. 

 

 

 

 

 

 

 



  

 

 

 

 

À l’occasion du centenaire de la naissance de Joseph Wresinski, fondateur du 

Mouvement ATD Quart Monde, et dans la continuité de l’hommage rendu à 

sa mémoire les 11 et 12 février dernier à Angers, les Archives 

départementales, détentrices d’un certain nombre de documents ayant 

trait à son enfance et à sa jeunesse, ont voulu les faire connaître au 

public, et les mettre en regard de la réalité actuelle du 

Mouvement.  

Ainsi Éric Jabol, photographe des Archives départementales, 

a suivi les membres d’ATD Quart Monde en Anjou dans leurs 

activités, de mars à juillet 2017. À partir de ce reportage est 

présenté un choix de 30 photographies, mises en résonance avec la 

pensée du fondateur, qui en montrent la portée et l’actualité dans le 

monde d’aujourd’hui. 

LES TRACES DE LA PRÉSENCE  

DE LA FAMILLE WRZESINSKI 

Wladislaw Boleslaw Wrzesinski, le père, est né à Shrinne, près de Poznan (actuelle 

Pologne) le 1
er
 août 1879. Il quitte son pays à 24 ans et épouse à Madrid Lucrèce Stellas. 

Leur premier fils nait à Madrid le 12 juillet 1912. La famille quitte alors Madrid pour 

retourner à Poznan, puis rejoint Paris en septembre 1913. Une fille, Sophie, y nait le 12 

juillet 1914.  

Après la déclaration de guerre, les étrangers sont regroupés dans des centres de 

rétention. Les Wrzesinski sont envoyés à Saumur, où ils arrivent le 10 août. Le 2 octobre, 

le camp est fermé. M
me

 Wrzesinski et ses enfants sont hébergés au petit séminaire 

Mongazon, le père est incarcéré au fort de Crozon. En février 1915, il peut rejoindre sa 

famille à Angers et s’installe dans l’ancien Grand séminaire, aujourd’hui lycée Du Bellay.  

La situation dans ces hébergements est dramatique, tant du point de vue du 

ravitaillement que de l’hygiène. La petite fille, Sophie, décède le 16 avril 1916. Joseph y 

naîtra un an plus tard, le 12 février 1917. Au début de l’année 1918, les Wrzesinski 

quittent le « Refuge » (nom donné à la maison des réfugiés de l’ancien séminaire) pour 

le quartier Saint-Jacques, où ils habitent plusieurs logements pour se stabiliser 14 bis, 

rue Saint-Jacques, au rez-de-chaussée d’un bâtiment en arrière-cour.  

Deux enfants naîtront par la suite, Antoinette le 

20 février 1920 et Martin le 22 mai 1922. Le 

père, dans l’incapacité de trouver emploi et 

ressources, quitte sa famille en 1929 pour 

retourner en Pologne.  

Les traces de la famille Wrzesinski (qui 

orthographie désormais son nom en 

« Wresinski », relèvent donc du suivi 

administratif de la famille : registres 

d’étrangers internés, correspondances, 

dossiers d’instruction pour délivrance de carte 

d’identité, contrats d’apprentissage, etc. Ils 

témoignent de l’insertion difficile, mais 

finalement voulue réussie (à l’exception du 

père), de la famille dans la société française. 

 

 

La rue Saint-Jacques à Angers 



  

 

 

LE REPORTAGE PHOTOGRAPHIQUE  

AUPRÈS D’ATD-ANGERS 

 

Pour témoigner de la présence et de l’action actuelles du Mouvement ATD Quart Monde, 

Éric Jabol, photographe des Archives départementales, a accompagné leurs activités 

durant plusieurs mois. Ainsi, il a pu assister aux réunions internes du Mouvement qui 

permettent son fonctionnement, à une université populaire qui constitue le cœur du 

dialogue au sein du Mouvement et avec les partenaires extérieurs, à une sortie familiale, 

etc. Il a pu accompagner l’activité de la bibliothèque de rue, celle de la « Fabrique 

Café », lieu de réinsertion sociale et la formation professionnelle.  

 

30 photographies ont été plus particulièrement sélectionnées, représentatives de la 

diversité des actions du Mouvement et de son esprit.  

 

  



  

 

 

« PAROLES POUR AUJOURD’HUI »   

Joseph Wresinski a exprimé sa pensée à de nombreuses reprises, à l’oral comme à 

l’écrit. Cette pensée est encore centrale dans le fonctionnement et dans l’action du 

Mouvement ATD Quart monde. Un certain nombre de citations ont été choisies, qui 

ponctuent l’exposition, et reflètent les grandes orientations de la réflexion du fondateur. 

L’IMPORTANCE DE LA FAMILLE 

« La famille est le seul refuge pour l’homme quand tout manque : là seulement, il y a 

encore quelqu’un pour l’accueillir ; là, seulement, il est encore quelqu’un ».  

LA PROMOTION DE L’HOMME 

« Consacrer sa vie à combattre avec ceux qui se trouvent rejetés, c’est rendre 

témoignage des possibilités qui sont en tout homme : aucun homme n’est jamais en fin 

de course ».  

RECONNAÎTRE UN PEUPLE 

« Le Mouvement est né d’une intuition très forte, qui est 

d’identifier non pas un agglomérat de cas individuels, mais bien 

un peuple, vivant dans l’ombre de la société contemporaine ».  

AFFIRMER UNE HISTOIRE 

« Celui qui assume son passé, celui qui est fier de l’endurance 

de vivre de ses aînés, peut devenir défenseur de son peuple, 

agent non pas de ses propres droits mais des droits de l’Homme 

».  

METTRE EN PLACE DES ACTIONS 

« Le projet de société qui inclut les plus pauvres passe par des 

réalisations, qui correspondent à leurs attentes : médicales, 

culturelles, de formation professionnelle, réunions, 

manifestations, évènements ». 

ADOPTER UNE MÉTHODE 

« Nous avons introduit ce que nous appelons la programmation 

et l’évaluation : s’imposer la discipline de formuler des objectifs 

précis, se soumettre à l’évaluation du résultat de ses efforts, 

d’année en année ».   

UN PROJET POUR L’HUMANITÉ 

« Tout homme qui met l’homme le plus pauvre au centre de sa vision ne peut pas ne 

pas tout voir, ne pas englober tous les hommes. En quelque sorte lui aussi peut affirmer 

avoir vaincu le monde ». 

 

 

 

 

 



  

 

 

 

LE MOUVEMENT ATD QUART MONDE 

Le Mouvement ATD Quart Monde, fondé en 1957, rassemble des familles en situation 

d’extrême pauvreté et des personnes de tous pays, de toutes origines ou spiritualités 

qui refusent l’inacceptable de la misère.  

 

AGIR POUR L’ACCÈS DE TOUS AUX DROITS DE TOUS  

Outre la présence et l’accompagnement quotidien de familles, des 

actions pilotes sur le logement, le travail, la santé, l’éducation sont 

menées avec des partenaires pour sortir ces familles de situations de 

violations des droits fondamentaux.  

 

PERMETTRE L’EXPRESSION DES PERSONNES LES PLUS 

PAUVRES EN TANT QUE VÉRITABLES PARTENAIRES  

Des Universités populaires Quart Monde permettent la rencontre et 

l’expression d’une pensée pour des adultes luttant contre la grande 

pauvreté et pour les personnes qui s’engagent avec eux.  

 

PARTAGER LE SAVOIR ET LA CULTURE  

Des bibliothèques de rue, des festivals des savoirs et des arts, des 

pré-écoles communautaires et familiales, des ateliers de chant, de 

théâtre, d’écriture ou de peinture permettent que chacun soit tour à 

tour enseignant et enseigné, en toute confiance.  

 

INFORMER ET MOBILISER LES CITOYENS  

POUR LA PRISE EN COMPTE DES PLUS PAUVRES.  

C’est par l’engagement de l’ensemble de la société que la misère pourra être éradiquée, 

comme le fut l’esclavage. Cette mobilisation s’exprime par de nombreux travaux et des 

actions de sensibilisation, comme cette de la Journée mondiale du refus de la misère le 

17 octobre. 

  

Là où des hommes  

sont condamnés à vivre  

dans la misère,  

les droits de l’homme  

sont violés. 

S’unir pour les faire  

respecter est un  

devoir sacré. 

 

Texte gravé sur la dalle commémorative  

des victimes de la misère,  

parvis des Libertés et des Droits de l’homme, 

Trocadéro, Paris. 

 

 


